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Sur la plage de Saint-Malo


Un jour, une baleine vint à passer au large de Saint-Malo. Sur la plage, un petit garçon jouait au cerf-volant. Le cerf-volant ressemblait à un oiseau quetzal. Il était rouge, vert et des papillotes multicolores dansaient sur les longues plumes de sa queue.

La baleine trouva ce grand oiseau de tissu merveilleusement beau et l’admira longtemps.


Soudain le vent capricieux saisit le cerf-volant dans l’un de ses tourbillons, lui fit décrire des pirouettes incontrôlables et le projeta à la mer. Le petit garçon s’avança dans l’eau pour rattraper son bel oiseau. Mais l’eau devint bientôt trop profonde. L’enfant s’arrêta et se mit à pleurer.

La baleine en fut tout émue. Elle donna deux coups de nageoires, prit délicatement le cerf-volant et s’approcha.

Le petit garçon n’eut pas peur, au contraire. Il s’empara de son jouet et dit :

– Merci. Tu es la plus gentille des baleines.

Il fit un pas vers elle. Instinctivement, la baleine ferma les yeux. Alors, l’enfant posa un baiser sur sa paupière.


La baleine n’avait jamais senti la douceur d’un baiser. Et celui-là était doux comme du velours. Elle en fut tout attendrie.

« Je vais rester à Saint-Malo, pensa-t-elle. Peut-être cet enfant reviendra-t-il demain. Peut-être me donnera-t-il encore un baiser… »

En effet, le lendemain, le petit garçon revint sur la plage et se baigna.

La baleine s’approcha de lui avec précaution et il lui donna à nouveau un baiser sur la paupière. Ils jouèrent ensemble.

Au fil des jours, l’enfant s’enhardit. Il monta sur son dos. Puis il apporta son ballon et lui demanda de le tenir en équilibre sur le jet d’eau qui sortait par ses évents.


– Plus haut ! Plus haut ! criait-il en éclatant de rire.

Et toujours, au moment de la quitter, l’enfant lui faisait un gros baiser sur la paupière et le cœur de la baleine en était réchauffé.
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À marée haute, l’enfant chevauchait la baleine et ils surfaient sur les vagues.


Au pied des remparts, elle virait en donnant un formidable coup de queue et l’eau de la mer éclaboussait les murailles et parfois même retombait à l’intérieur de la ville.

La marchande de cartes postales gronda :

– Cette baleine, quelle insolente !

Les touristes qui se promenaient sur les remparts s’exclamèrent :

– Cette grosse baleine, quelle impertinente !

Les vacanciers qui se baignaient près de la plage s’irritèrent :

– Cette énorme baleine, quelle imprudente !

Les marins qui pêchaient des sardines au large s’emportèrent :

– Cette monstrueuse baleine, quelle gourmande !


Le capitaine du ferry qui emmenait des passagers à Guernesey protesta :

– Cette baleine est gênante !

Alors, le maire de Saint-Malo décida de faire planter des pancartes en bord de mer :


« INTERDIT AUX BALEINES. »
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Mais la baleine avait tellement besoin de l’affection du petit garçon qu’elle ne respecta pas les ordres. Elle
resta là, près de l’écluse, bouchant complètement l’entrée du port.

– Repoussez-la au large, séance tenante ! ordonna le maire.

Tous les habitants de Saint-Malo se précipitèrent sur la jetée pour assister au spectacle. Le petit garçon était là, silencieux, assis tristement sur un casier à homards.

On appela la vedette de la capitainerie. On noua un cordage à la baleine et le bateau pétarada. Il tirait, tirait… La baleine regardait le petit garçon droit dans les yeux et résistait, résistait… Le regard de l’enfant lui donnait une force extraordinaire.

– Appelons deux chalutiers ! commanda le maire.

Les deux bateaux arrivèrent.


On attacha un cordage à la baleine et les deux puissants moteurs tirèrent, tirèrent… La baleine regardait le petit garçon droit dans les yeux et résistait, résistait…

– Faites venir les trois plus gros ferrys du port ! ordonna le maire.

Trois navires hauts comme des immeubles de sept étages arrivèrent. On attacha un cordage à la baleine et les trois monstres d’acier tirèrent, tirèrent… Mais toujours, la baleine regardait le petit garçon assis sur la jetée et elle résistait, résistait…

Le maire fit alors venir quatre paquebots, cinq sous-marins, six remorqueurs de haute mer et même un gigantesque porte-avions.

Tous échouèrent.


Toujours la baleine puisait dans le regard de l’enfant une force invincible, une force mille fois plus puissante que celle des plus gros bateaux du monde.
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À court d’idées, le maire cria en direction de la foule :

– Cette baleine me ridiculise. Si quelqu’un peut la faire bouger, je lui donne à l’avance ce qu’il veut !







OEBPS/e9782700239737_i0005.jpg






OEBPS/e9782700239737_i0003.jpg





OEBPS/e9782700239737_cover.jpg
sur la plage
de Saint-Malo

(%}
.£
10

=]
-

(P]

c
=





OEBPS/e9782700239737_i0004.jpg





OEBPS/e9782700239737_i0001.jpg
Roger Judenne
lllustrations de Christophe Besse

Une baleine sur la plage
de Saint-Malo

X

RAGEOT





OEBPS/e9782700239737_i0002.jpg






